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l'union. Monsieur le directeur 
g é n é r a l  d e  B O TA N I C A , 
vous venez de boucler une 
mission au Gabon dans le 
cadre de vos activités qui sont 
exclusivement liées à la nature 
et à l'environnement. Pouvez-
vous décliner les grandes lignes 
de votre projet "L'Afrique c'est 
chic" qui vous a conduit au 
Gabon ?

Cédric Pola : Nous sommes 
(Nader Fakhry et moi) deux 
jeunes ivoiriens passionnés 
d'aventures, de voyages, de 
nature et d'écologie, mais surtout 
amoureux du continent africain 
et de ses cultures. Le projet 
"L'Afrique c'est chic" consiste à 
visiter, en une année, 10 pays du 
continent africain dont on parle 
peu en terme de tourisme, et d'y 
réaliser des documentaires et du 
contenu digital pour les réseaux 
sociaux. 
Pour notre première destination 
en Afrique, nous avons tout 
naturellement choisi le Gabon 
qui est l'un des plus gros poumons 
verts de l'Afrique qui s’inscrit 
dans le bassin du Congo. Quoi 
de mieux que de commencer notre 
périple dans un pays qui comporte 
une biodiversité unique au monde 
et protégée ? Nous avons eu 
l'opportunité de visiter le Gabon 
grâce à "Gabon Adventures" qui 
s'inscrit totalement dans une 
démarche éco touristique en 
mettant en avant l'esprit aventure, 
découverte de la faune et de la 

flore. 

Quelles sont vos motivations 
réelles et quels objectifs visez-
vous en vous intéressant à la 
faune et à la flore gabonaises ?
La faune et la flore gabonaises 
sont uniques au monde. On y 
trouve des espèces rares, en danger 
d'extinction, voire même des 
animaux jamais encore observés. 
(Prenons le cas de l'éléphant de 
forêt dont le Gabon est le dernier 
bastion. Plus de 95 000 individus 
depuis le dernier recensement ont 
été dénombrés, c'est exceptionnel. 
En Côte d'Ivoire par exemple, il 
ne reste plus que 150 éléphants en 
moyenne, selon les estimations. 
Mais au Gabon, on peut encore 
observer l'hippopotame surfeur, 
le pangolin géant, le crocodile 
orange du Gabon. La nature 
gabonaise a encore beaucoup à 
offrir aux Gabonais d'abord, aux 
scientifiques et aux touristes.
L'objectif de nos travaux est de 
montrer aux Africains puis au 
monde, que le Gabon est un pays 
qui dispose de plusieurs atouts 
touristiques et nous voulons 
le valoriser à travers notre 
documentaire.

Quels sentiments vous animent 
au terme de votre mission dans 
notre pays ; et quels sont les 
principaux enseignements que 
vous en tirez ?
Nous avons été impressionnés 
par l 'hospitalité  du peuple 
gabonais. Nous avons découvert 
une faune et  une f lore qui 
dépassent notre entendement. 
Se dire qu'à seulement 15 km de 
Libreville, dans le parc national 
de Pongara, on peut observer 
autant d'animaux dans des 
milieux différents, à savoir forêt, 
savane, mangrove, plage, c'est 
exceptionnel et unique au monde. 
Le Gabon est un exemple dans 
le domaine de la préservation de 
l'environnement et nous pensons 
sincèrement que l'écotourisme de 
niche va exploser dans quelques 
années et profitera aux Gabonais 
en termes de création d’emplois, 

d'entrée de devises étrangères et 
d'investissements. Mais surtout, ce 
tourisme va permettre de produire 
une économie pour développer 
davantage les programmes de 
sauvegarde de cette biodiversité 
que le gouvernement a su, depuis 
si longtemps, protéger. Elle vaut 
quelque part "tout l'or et le pétrole 
du monde", car sans forêt, sans 
nature, la race humaine est en 
danger d'extinction.

Cédric Pola : "La nature gabonaise a 
encore beaucoup à offrir aux Gabonais, 
aux scientifiques et aux touristes"
C'EST l'un 
des principaux 
enseignements tirés de 
notre entretien avec ce 
paysagiste, au terme de 
sa mission dans notre 
pays, dans le cadre du 
projet "L'Afrique c'est 
chic". Lequel s'inscrit 
dans le cadre de 
l'écotourisme.

Propos recueillis par
O'. N.

Libreville/Gabon

Une photo des deux paysagistes dans un parc du Gabon.
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